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•• A iiicsiiif (\\\i' le i:hu'ii'i' ri ses l'ivit'i't's s'avaiicriil mts la nier,

le IVniil auuiiii'iilc d'iiilciisili'. ia lidnliMc de Iimtc lialiilablc si'

rrlirrit."

iiC (irociilaiid. ipii roiiniissait piTsiiiic seul, avee rislaiide, des

eoloiis à rAiiieri(|Ue. se tniiaa ainsi >é|iaie dn reste du monde par

nu iinu' de <;liiee.

Ajoutez à cet obstacle ré|iiiuvaidalile peste noire qui. de I:rt7 à

l:i.")l. raviiiica riMiro[ie et l'Asie, et s'elendit ensuite à l'Auieriiine.

Boccace. dans le [ii'oloL;ne du brraiiirriui. a conserve le son\'enii'

dg ce terrible llean.

r.a jiiralei'ie et les Ski'ellini:> de\ nirenl aussi nu véritable llean

|ionr les établissements scandina\es. lesiinels. sépaivs île la inéti'o-

[lole. ne |ini'eul se delendic. La [liralerie est un l'ail iiislorii|ne

dont chacun connail la L;i'a\ite à celle epoipie

l'ne deruièi'e cause |iréci[»ila une ruine déjà li'i's-avancée. Va\

l;{S'.l. Mai',i:uerilc de Waldemar, i'e;.^eule de> luois royaumes scaii-

dinavi's. di'sir.iiil renonei' les liens de la melro|iole avec ces

colonies, déclara celles ci domaines de la conniuiie. et s'altrilma

le inonopoli' du commerce dans leurs ean\. Ce lui le dernier conii.

Le lait est i]ue depui- plusieurs anni'es les relations élaieut

devenues si ditliciles et si l'ares i|ne la mort ib' l'evèiiue du ("iroi'U-

laud. en liiTT. ne l'ut connue en Norvei:e i|ue si\ ans plus tard,

et Frédéi'ic II! de Danemark appelait ieCiroeiilaiid sa piei're jibilo

sopliale. •• parce (|u"oii le cliercliail toujours."
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